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Il n’aura pas été donné à Émile Poulat, dont la rencontre avec 
Yvon Tranvouez a été si décisive, de concourir par une contribution spé-
cifique à ces mélanges en son honneur. Toutefois ce projet lui a inspiré ces 
quelques lignes, parvenues jusqu’à nous grâce à la médiation zélée d’un de 
ses voisins de la rue de Bièvre, et sur lesquelles nous sommes heureux de 
pouvoir ouvrir cet ensemble de textes :

Voici arrivé pour Yvon Tranvouez l’âge où ses amis se retrouvent pour lui 
offrir ce qu’on appelle des mélanges en son honneur, comme a passé pour 
moi celui d’écrire, après l’avoir fait avec abondance, comme en témoigne 
la bibliographie qu’il a méticuleusement établie de mes travaux.
Avec son premier mémoire date l’apparition, ou la réapparition, du 
concept de catholicisme intransigeant. Cette date est historique. L’objet 
de son mémoire a porté sur la Vie intellectuelle où les religieux domini-
cains voyaient une forme de catholicisme libéral et la porte ouverte à son 
développement, ce que le père Chenu se voyait obligé de démentir.
La production historique qui a suivi a confirmé logiquement et sans dis-
cussion possible l’importance dominante de ce courant et son opposition 
au modernisme solennellement condamné en 1907 par l’encyclique pon-
tificale Pascendi.
Yvon avait un terrain de choix à sa portée : la Bretagne qu’il n’a jamais 
quittée et qui fut son second domaine d’application. Il s’inscrit au-
jourd’hui comme le principal historien du catholicisme breton.
Ce que fut son apport et son rayonnement, le présent volume suffit à le 
montrer. Je laisse aux auteurs de l’ouvrage le soin de le montrer dans cette 
geste de l’amitié et de l’estime.

Avant-propos
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Le catholicisme, la Bretagne, l’histoire et l’université : ces quelques 
mots d’Émile Poulat vont à l’essentiel du parcours intellectuel d’Yvon 
Tranvouez. Étienne Fouilloux nous en donne l’ample développement dans 
sa préface.

Qu’on nous permette d’ajouter quelques mots sur l’activité la plus ré-
cente d’Yvon Tranvouez, peu marquée par la césure de la retraite en 2013. 
Depuis 2006, il préside l’association Abati Landevenneg, qui gère le musée 
de l’ancienne abbaye de Landévennec, sur la rade de Brest, et il est devenu 
en 2013 (à Kérézinen1 !) le président de la section « religion » de l’Institut 
culturel de Bretagne, dont il a fait un think tank voué à l’observation des 
mutations et des permanences du paysage religieux breton contemporain2. 
Il est un intervenant régulier à l’abbaye de Saint-Jacut et nourrit des liens 
fructueux avec l’Académie de musique et d’arts sacrés de Sainte-Anne 
d’Auray. Il reste l’un des piliers des éditions du CRBC, notamment dans 
la collection « Lire/Relire », belle continuité avec les années fastes des 
Éditions ouvrières/Éditions de l’Atelier et sa fameuse collection Églises/
Sociétés (1989-1998). Combien d’auteurs, de collègues et d’étudiants ont 
pu bénéficier de sa précision de relecteur, de documents généreusement 
transmis par lui, de l’aide apportée qui va bien au-delà des frontières de 
l’histoire ?

Collaborateur régulier par ses recensions des Annales de Bretagne et 
des Pays de l’Ouest, dans le sillage de ses nombreuses contributions aux 
Archives de science sociale des religions, à la Revue d’histoire ecclésiastique 
de Louvain et à Vingtième siècle. Revue d’histoire, il continue d’étendre ses 
champs de recherche en privilégiant actuellement l’approche biographique 
qu’il affectionne comme lecteur : Didon (dictionnaire en ligne des domi-
nicains), Serrand – autre dominicain –, Duparc, Perrot… Ses thèmes de 
recherche attitrés n’en sont pas pour autant délaissés3.

Comme cet homme chaleureux et discret, excellent joueur d’échecs et 
grand amateur de football, admirateur sans innocence du maréchal Foch et 
des citations de Mao, lecteur de François Mauriac comme de Jean Sulivan, 
vient précisément de franchir un pas décisif de dévoilement de sa propre 
trajectoire par l’évocation de sa relation à Poulat4, qui appelle bien d’autres 
témoignages autobiographiques de sa part, ces Mélanges, dont les contri-
butions épousent sa géographie personnelle, n’ont d’autre but que de lui 

1.  Yvon Tranvouez, « La voyante de Kérézinen : Jeanne-Louise Ramonet », 
Catholiques en Bretagne au xxe siècle, Rennes, PUR, 2006, p. 46-47.

2.  Yvon Tranvouez (dir.), Religion[s] en Bretagne aujourd’hui, Brest-Vannes, 
CRBC-ICB, 2014.

3.  Coordination avec Gerd-Rainer Horn du dossier d’Histoire@Politique (30) sur 
l’esprit de Vatican II et les chrétiens de gauche.

4.  « L’institution au cœur : Émile Poulat », Archives de sciences sociales des religions, 
revue.org/27179.
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montrer comment son œuvre résonne dans les travaux et réflexions de ses 
collègues et amis.

De même qu’il a consacré un livre au chanoine Chapalain de 
Lambézellec5, on trouvera tout d’abord quelques « Figures du bout » 
puisqu’il est l’un des observateurs les plus fins de la réalité bretonne contem-
poraine. La deuxième série de contributions porte sur la « Bretagne : 
projection et réalité ». À ses travaux d’histoire du catholicisme répond 
la section « Horizons conciliaires » ; et comme tout cela n’épuise pas ses 
centres d’intérêt, ces « Mélanges » ont également leurs « Hors champs ». 
Une bibliographie des travaux d’Yvon Tranvouez conclut, comme il est 
d’usage, cet ouvrage.

Il nous reste à prier les auteurs, et Yvon Tranvouez lui-même, de 
bien vouloir agréer nos remerciements pour avoir contribué à ce livre, qui 
n’aurait jamais existé sans eux, et surtout sans lui. Nos remerciements vont 
également au CRBC : à son directeur Philippe Jarnoux qui en a lancé le 
projet, à l’Association des amis qui a contribué à son financement, à son per-
sonnel (en particulier Hélène Gombert, Marie-Rose Prigent, Claude Roy, 
Philippe Lagadec) qui nous a aidés dans son élaboration. Tangi Cavalin, 
Georges Provost, André Rousseau et Yann Celton ont été de précieux relais 
dans sa dernière phase de construction.

Fabrice Bouthillon, Frédéric Le Moigne

5.  Un curé d’avant-hier. Le chanoine Chapalain à Lambézellec (1932-1956), Brest-
Paris, Éditions de la Cité, 1989.




